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LES BRUXELLOIS SE SOMT 
DISTINGUÉS HIER A LILLE 

L» Conpe de notre journal 
cet revenue à U partie « Nimal i> 

qui a battu de justesse 
celle de • Charlotanx »; 

One lutte très Intéressante mettait aux 
prises, hier, sur le ballodrome du boule
vard des Ecole, A Lille, les deux parties 
bruxelloises : < Nlmal-Contlgneau » et 
« Charlotaux ». Cette lutte, qui était or
ganisée par l'active société de Jeu de 
balle de Lille, était dotée d'uno coupe 
offerte par notre Journal. 

Malgré le temps Incertain et malgré 
tussl la concurrence de la grande fête 
aérienne de Ronchta, un public nom
breux suivit avec enthousiasme les diver
ses phases de ce match qui fut très dis
puté du début à la fin. 

La partie c 'Tinu ' », en retard de deux 
jeux à la première pause, finit très fort 
pour finalement l'emporter par 13 Jeux 
a 10, gagnant ainsi la Coupe. 

Nous avons remarqué sur les lieux : 
MM. De L'Herbier, le dévoré vice-prési
dent de la société de Lille ; cousin, Oos-
seau, Bocquet. Carré, membres du bu
reau de la dite société et M. Ingellers, 
vice-président de la Société Royale de 
Bruxelles. 

LES EQUIPES 
Les deux parties étaient formées ainsi 

qu'il suit : 
Partie « Cnarlotaux > : Van Samu-

ltette. Dépasse, Bauwens et Frère. 
Partie < Nimal » : Cantlgneau, Hol-

bergh. Michaux et Reygnart, président 
de la Fédération de la < demi-dure » de 
Thudlnie, qui jouait comme rempla
çant. 

LA LUTTE 
A la première pause, la partie c Cnar

lotaux » menait par 5 jeux A 3, après 
un jeu assez équilibré. Le vent assez 
violent gêna beaucoup les joueurs, aussi 
avons-nous noté nombre de livr. :s mau
vaises. Les deux < 'ond », Julien Frère 
et Cantlgneau se mirent les plus en évi
dence. 

Au cours de la reprise « Cnarlotaux » 
arriva A • 7 facilement et l'on pensait 
qu'il pouvait alors l'emporter, quand 
« Nimal » se mettant en action se mit 
a c chasser » très fort et égalisa : 7 à 7. 
Les deux équipes prirent ensuite tour 
à tour de nouveaux Jeux pour arriver 
a S à 9. c Cnarlotaux » redoubla d'ef
forts et enleva un nouveau jeu, ayant 
ainsi A son actif 10 jeux, mais < Nimal », 
entant le danger, mit les c bouchées 

doubles » et enleva avec brio les quatre 
derniers Jeux, remportant ainsi la coupe 
mise en compétition. 

A signaler tout particulière ;ent Can
tlgneau qui se montra de beaucoup le 
meilleur des dix Joueurs. 

Bref, ce fut une lutte vraiment pal
pitante A suivre et comme toujours les 
,'bsents eurent tort. 

LES LUTTES A VENU 
Le 3 Juillet sur le ballodrome du ooule-

vard des Ecoles, la partie Tirmont t Pou
lain » sera opposée à celle de Strée < Lal-
loyaux ». _ _ 

Le 14 Juillet, grande lutte entre Bru
xelles « Reignart » et Valenclennes 
« Cressin ». 

A Saint-Amand la Dominicale Belge 
I Jéhu) bat Valencienne* ( Cressin) 

par 15 jeux à 9 
Valenclennes prend le premier Jeu. Jo

hann*» souffrant d'une déchirure va à 
U corde. La Dominicale prend le second 
ieu. Nefve »e dist ingue par son beau Jeu. 
Lea 3 Jeux suivant» échoient à Valencien
ne». La Dominicale réagit e t reprend 3 
jeux. La l u t t e n e m a n q u e pas d'ardeur. 
La première pause arrive à ce eoore de 
5 Jeux pour la Dominicale et 4 Jeux pour 
Valencienne». 

Après la 3e pause. Valenclennes prend 
son Se Jeu e t égalise. Mais les Belges re
viennent fort et prennent success ivement 
ft Jeux. L'équipe Valenclennolse essaie de 
réagir mais en vain. Cressin Joua très 
bien. Dubals livre e t rechasse admirable
ment . La 2e pause volt l'avantage de la 
Dominicale par 10 Jeux pour 5 à Valen-
.-.iennes. Pourtant, la Dominicale s'adjuge 
les jeux de justesse car Valenclennes arrl-

e souvent S 40 à deux. 
Au début de la 3e remise e n Jeu, la 

Dominicale accentue son avance, elle 
prend 4 nouveaux Jeux. Les Belge» «ont 
vraiment Irrésistibles. Pas u n e balle ne 
trouve le sol Valenclennes n e perd pas 
courage e t prend success ivement son Se. 
7e. Se e t Be Jeu. Enfin, l'équipe belge 
ajoute u n ISe e t dernier Jeu a son pal-
mares. Elle remporte dono la victoire 
par U Juex à 8 a Valenclennes. 

La partie « été dirigée à la grande ee-
tisfactlon de tous par M. Alphonse De-
ham, de Denaln. 

A Orchies, Wallon bat Hérin 
par 13 jeux à 12 

La luttenetre Hérin e t Wallers s'est dé
roulée par u n temps des plus Incléments. 
le vent a contrarié beaucoup la livrée. 

Une centa ine de spectateurs é ta lent ve
n u s pour encourager les loueurs. Wallers 
e s t désigné pour la livrée. 

Hértn prend le 1er jeu. Wallers le 3« ; 
t o u s les Jeux su ivants furent Iprement 
disputés . Après le 7e jeu enlevé par Wal
lers, Hérin prend success ivement les 8e. 
9e. 10e e t l i e Jeux. A la pause. Wallers 
marque 11 jeux contre 7 à Hérin. 

La partie de Wallers se ressaisit a la re
prise e t égalise la marque a 8 à 8 : U en 
sera ainsi jusqu'à 13, e t pour finir Wallers 
rnléve la victoire avec le 13e jeu par u n 
4 à rien, avec u n e chasse aux perche». 

T o u s lea joueurs sont a féliciter, en 
particulier : Lequeux de Wallers e t Ar
thur Vail lant d'Orchlea Jouant comme 
remplaçants, pour leurs belles livrées. 

H I P P I S M E 
i < • 

« Miffionnaire II » a gagne 

le Grand Steeple Chase 

de Paris 
On aurait souhaité pour cette grande 

léte hippique qu'est le Orand Steeple 
Chase de Paris, un ciel plus clément. 
Le soleil, qui s'était dépensé sans comp
ter durent les journée précédentes, avait 
vraiment mal choisi son moment pour 
se livrer à un accès de mauvaise hu
meur. Le temps, agréable jusque vers 
15 heures est devenu franchement mau
vais A partir de la seconde course, et la 
£luie n'a guère cessé de tomber jusqu'à 

t fin de la grande épreuve. Dans les 
trois enceintes de la pelouse, la foule 
était Innombrable ; au pavillon, impos
sible de circuler ; au pesage, ce n'était 
pas la vraie cohue, mais les tribunes 
étalent complètement garnies et le terre-
plein qui les précède, s'emplissait de 
nombreux spectateurs pendant les épreu
ves. Selon la tradition, le Président de 
la République est venu en automobile, 
accompagné de Mme Lebrun, un peu 
après que fut courue la première épreu
ve. Le chef de l'Etat a été reçu au pied 
de la tribune officielle par le comte 
Delalr de Cambacérés, entouré des com
missaires. Après qu'une gerbe d'orchi
dées eut été offerte à Mme Lebrun, le 
président a pris place dans sa tribune, 
où se trouvaient delà de nombreuses per
sonnalités du monde politique et de l'ar
mée, parmi lesquelles on reconnaissait 
M Paul-Boncour. ministre des Affaires 
étrangères ; M. Magret, secrétaire de la 
présidence et Mme Magre. Le corps di
plomatique était représenté par le baron 
de Oaifrier d'Hestroy, ambassadeur de 
Belgique ; M. de Souza Dantas, ambas
sadeur du Brésil ; Stratus, ambassadeur 
des Etats-Unis ; Suad Bey, ambassadeur 
de Turquie ; Duant, ministre de Suisse, 
etc... 

Après la deuxième course, on s'occupa 
beaucoup des concurrents du Orand 
Steeple Chase, dont l'état était très sa
tisfaisant. Après le défilé, les chevaux 
se mirent en ligne et sur un bon départ, 
Espoir TV prit la tète devant Clarimus. 
El Hadjar. Agitato, Ski, Millionnaire II 
et My Lord, qui passèrent dans cet ordre 
devant les tribunes. 

Au premier saut de la rivière des 
tribunes, Espoir IV et Agitato précé
daient Clarimus, Ski, El Hadjar. Au 
« Rail Ditsch and Pence », presque tous 
les concurrents se groupaient, tandis 
que Varias se rapprochait. 

Puis au second passage de la rivière 
des tribunes, Clarimus, Agitato sautaient 
ensemble devant Espoir IV et à quelques 
longueurs venaient El Hadjar, Ski et 
Milllonnjure II. Ce dernier se rappro
chait avant le saut de la rivière du Huit 
que Clarimus, Agitato et Ski sautaient 
ensemble, devant El Hadjar, Millionnaire 
II. Espoir IV, Yarlas et My Lord. Le 
Tigre était arrêté avant le saut de la 
rivière. Au Bullfinch. Agitato venait de
vant Millionnaire II, El Hadjar et My 
Lord. A l'obstacle final. Millionnaire II 
avait rejoint Agitato, qui penchait sur 
la droite. Le cheval de M. Fribourg cou
rait au poteau, qu'il passait devant El 
Hadjar, Agitato, Varias, My Lord et 
Espoir IV dans cet ordre. 

Le cheval de M. Fribourg. qui n'avait 
rien fait cette année a, en somme, gagné 
assez facilement cette belle épreuve. 

Après le Grand Steeple Chase, le pré
sident de la République s'est fait pré
senter le propriétaire du vainqueur. Il 
lui a serré la main, en le félicitant de 
la victoire de son excellent cheval, qui 
nous a montré qu'il n'avait rien perdu 
de ses qualités en terrain lourd. 

Venait ensuite le Prix Général O Con-
nor, steeple chase militaire, où sont seuls 
admis à monter les officiers présents 
sous les drapeaux. Les quatres offi
ciers qui se sont classés en tète à l'arri
vée de cette épreuve, ont été reçus dans 
la loggia officielle et le Président de la 
République les a chaudement félicités. 

Il est ensuite resté pour voir courir le 
Prix Cosmopolite, une course de petite 
distance sur les haies, puis 11 a quitté 
l'hippodrome à 17 h. 38, au milieu d'une 
haie de gardes républicains. 

L'ouverture de la pêche à la ligne 
• HMmimimimi ieni iH 

LA PLUIE ET LE FROID ONT, EN GÉNÉRAL, 
CONTRARIE HIER LES CH EVALIERS DE LA GAULE 

L'eau est un monde différent du nô
tre tant par ses propiétés que par ses 
habitants, mais, dans ce milieu, com
me dans le nôtre, règne cette loi inéluc
table que tous les êtres vivent de la 
substance d'autres êtres plus faibles, 
végétaux et animaux. 

un rideau de peupliers, nos pécheurs 
de Sln-le-Noble savourèrent cette Jour
née de repos, dans la tranoulnté 
lieu et s'attristèrent le soir, quand . 
dernier rayon de soleil dora les légers 
frissons du lac, car les captures fu 
rent peu nombreuses. 

Malgré le froid, qui lui a fait retrotuier le col de son pardessus, et la pluie, 
qui lui a fait tendre son parapluie, ce pêcheur stoique attend une prooUma-

tique capture. 

COURSES DU CROISÉ-LAROCHE 
f'etle réunion dominicale s'est « r o u l é e 

devant un public de fidèles habitues et 
obtint un bon succès sportif. Encore de 
nombreuses défections parmi les engagés, 
mats dans 1 ensemble 0>s champs as5ez 
fournis pour maintenir 1 intérêt du spec
tacle. — Le morceau principal du program
me : le • Grand Prix d'Eté ». richement 
doté de 40.750 francs, revint S Expilon, bien 
monté par l'excellent jockey M. Allemand. 

Voici les résultats détaillés et les rapports 
officiels (Mutuel S 5 fr.) : 

PREMIERE COURSE. — Prix «a la OB-
renne, S réclamer. -3.000 ni . 7.000 francs. — 
1. Keep Quiet 'Phillips;. «0 k l l , S L. Du-
com : -2. Chat des Champs (S. Rochet). 56 k., 
a Math. Pantall. 

Non placés Suspect. La Richardals, Nuit 
de Prince. Kate de Savoie. — « partants. — 
Distances : 10 long. ; 3 long. — Durée : S- 13. 

Keep Quiet et Kate de Savoie se sont élan
cés au signal : a mi-parcours. Keep Quiet 
se détache et rallie le poteau très facilement. 
— A signaler que Lampion II a été réclamé 
avant la course pour 15.005 fr. 

Mutuel. — Pesage : Gag., 18,50 : pi., S.ôO ; 
Ï.50. — Pelouse : G . 17,00 ; pi.. 10,00 ; 11,00. 

DECXIEME COURSE. — Pria de Picardie 
trot attelé, i.soo m., JOOO fr. — Ecurie R. 
Roger gagnante : 1. Glb P (Vandenbosech). 
Î.2Î5 m. ; 9. GtUlath (J. Demulder). î.MS ru.. 
4 Ci. Vandermolen ; 3. Fany Taylor Ipropr). 
2.200 ni., a Ch. Delecrolx. 

Non placés : I. 13 Arras. Idole de Piques. 
Orazlella II. Galmoutli, Glaneuse V, Gaston 
(distancé). — 9 partants. — Temps : 3 in. 28; 
) m. 18 i 5 : 3 ni. ao 3/5. — Réduction au 
kilomètre : l m. 33 a/10. 

Au passage devant des tribunes. Fany 
Taylor est au commandement suivie de Gas
ton et Glb p ; dans la ligne en face. Gaston 
se rapproche du leader mais 11 est distancé 
peu après sur faute j GtUlath prend ht tête 
entre les derniers tournants mais se laisse 
remonter s 50 m. du poteau par Glb P ; 
Fany Taylor est 3e. devant Glaneuse v. 

Mutuel. — Pesage : Ecurie gagn.. 18,00 ; 
pi.. 7.J0 • 6 00 ; 9.00. — Pelouse : Ecurie ga
gnante : 17.50 ; pi.. 8.00 ; 8,00 ; 9,50. 

TROISIEME COURSE. — eraiMI Prix d i t e 
plat. 2.«w m.. 20.750 fr. — 1. Ezpllon (M. 
Allemand), bi k l l , * J. Fribourg; 2 Dark 
Taie 'L. Wtttingham), sa k , à 3. Cbataing : 
3. La Madoulle Woodland). 48 kll. 1/*, à 
G Cunnlngton. 

Non placés : New Potatoe. Arthur. Pari, 
Bandonra n , Moscarol, Conros, Ventrebleu. 
Baroness. — i l part. — Distances : 1 long.; 
3 long. : encolure. — Durée : 2 m. 46. 

Au signal. Pari emmène un peloton bien 
compact dont New Potatoe terme la mar
che ; l'ordre resta sensiblement le même jus
qu'à rentrée de la ligne droite dan» laquelle 
Eiptlon, Darke Taie. La Madoulle et New 
Potatoe. ces derniers finissant très fort. 

Mutuel. — Pesage : Gag . «8,50 ; pi.. 21,00 ; 

Pour un pécheur, tout est là. L'art du 
pécheur est en effet de connaître ces 
choses de la nature : c'est de chercher 
à comprendre ce qui se passe dans ce 
milieu aquatique dont sa ligne est le 
seul explorateur. Alors, seulement s'il 
a de la patience et si le temps s'y prête 
le pécheur aura des chances de rentrer 
chez lui le soir avec une friture qu'il 
n'aura pas achetée au garde-pêche du 
coin. Sachant où il va, connaissant ce 
Heu délicieux et choisi où l'an dernier, 
déjà 11 s'est assis de longues heures à 
l'ombre d'un saule, il sait aussi de quels 
appâts 11 doit se munir ; 11 sait com
ment il doit pécher et ferrer. Tout cela 
c'est l'art du pécheur. 

En ce jour d'ouverture, des batail
lons de pécheurs, se sont rendus sur les 
rives verdoyantes de nos rivières pois
sonneuses du Nord de la France. 

A Sin-le-Noble, au vivier municipal 
Ils étaient là hier nombreux, en majo
rité des mineurs qui rivalisèrent d'a
dresse, d'habileté et de ruse. Abrités par 

A Brunemont, Aubignv, Arleux, vers 
MervUle, lieu de prédilection des lillois, 
vers Bergnea, Salnt-Omer, Téteghem ; 
plus près, à La II»né*. Baurin. Secttn, 
des milliers de pécheurs sont restés du
rant de longues heures, grelottant sous 
la pluie, mais stoïques et confiants. 

A t o n fait de bonnes pèches ? Main
tes fois hier nous avons posé la ques
tion et invariablement avec une sorte 
d'indifférence philosophique, le pécheur 
répondait : 

« Ben, on ne peut rien dire ; c'est 
l'ouverture, n'est-ce pas ; le poisson 
dort: U ne sait pas, mais... patience 11 
s'y fera... Il faut dire aussi que les 
pluies diluviennes qui sont tombées du
rant toute la matinée en divers lieux — 
dans la région de Douai, par exemple 
— sont pour quelque chose dans l'af
faire... Ne nous décourageons pas ; nous 
avons le temps de prendre notre re
vanche. . Patience... La gente aquatique 
a eu la première manche ; nous aurons 
la seconde». 

QUATRIEME COURSE. — Prix «'gseagne, 
trot attelé, international. 2..">no m., 6.000 fr. 
— Ecurie 1. Yandewegtje gagnante : 1. Calu
met Charni IW. Guilllaeins . 2 500 m . ; 2. 
Pétulance ipropr.), 2.550 m., a K. Steyaert. 

Non placés : Warreu Guy. Ksope II, Isolée. 
— 5 partants — Temps : 3'39 s/J ; 3*0. — 
Réduction au kilomètre : 1 m. 27 6/10. 

Devant les tribunes, nous notons calumet 
Charm appuyée S la corde et un peu en re
trait son camarade décurie Warren Guy ; 
au tournant de la pelouse. Pétulance tente 
un rapproché mais obligée S l'extérieur elle 
rétrograde pour fournir un bel effort dans 
la ligne d'arrivée OU elle prend la seconde 

Îilace à Warren Guy et finit dans les mêmes 
oulées que le vainqueur. 

Mutuel. — Pesage : Ecurie g a g e . 7,50 ; 
pi., 16.50 ; 15.00. — Pelouse : Ecurie gagn , 
8.90 ; pi., 18,00 ; 17,00. 

CINQUIEME COURSE. — Prix de l'Veer, 
st-chase. cross-country de cavalerie, inter
écoles. 4.500 m.. 1.S0O fr. — 1. Crlstlne II 
(mar. des logis Leplnols), 76 kll.. Section de 
Cavalerie tle Versailles : 2. Dartagnan IX 
(mar. des logis-chef Hodt), 72 kll., de l'Ecole 
d'Application d'Artillerie. 

Non placés : Tadmor. Rigolet, Ecrain II. 
Percistance 'arrêtée! — o partants. — Dis
tances : 3 long. : loin. — Durée : 7 m. *2. 

Belle course d'attente de Crlstlne II, long
temps à 1 arrière-garde ; les derniers obsta
cles sont franchis par Dartagnan IX suivi 
à distance par Cristlne II qui précède les 
antres très espacés ; sur le plat. Cilstine II 
remonte lo leader et gagna facilement. 

Mutuel. — Pesage . Gagn., 12,00 ; pi.. 8.00 ; 
»,00. — Pelouse : Gag.. 11.00 ; pi.. 8.50 ; 9.00. 

SIXIEME COURSE. — Prix «'Arras, trot 
attelé, J.ÔOO m.. 5.000 fr. — t. Feu d'Enfer 
(M. Vercruysse). 2.525 m., à E. Gevaert ; 
». Halfporta D (propr), î.550 m.. A U. non-
niaux ; a. Empereur B (J. Lelebvre). 2.525 
m., à H. Everaert. 

Non placés : Gaston, Furgèle, Gros Fil de 
Jute. Francevflle. FoulUeuse, Charmeuse V. 
Elfrida, Chypre C. — 11 partants. — Temps : 
3'47 4,0 ; 3'48 2;5 ; 3'40. — Réduct. : l'20 9/10. 

Au premier passage, nous notons Feu 
d'Enfer, serré de près par Empereur B, 
Francevllle et Halfporta D ; dans la ligne 
en face, cette dernière prend la 3e place et 
remonte Empereur B dans la ligne d'arrivée 
mais ne peut inquiéter Feu d'Enfer qui 
gagne fort plaisamment. 

Mutuel. — Pesage- : Gagn.. 33.50 ; pi., 7.50; 
6.00 ; 6.50. — Pelouse ; O.. 38,50 ; pi., 8.50 ; 
7,00 ; 8,30. 

LE CONCOURS HIPPIQUE 
DE CAMBRAI 

Succédant a u violent orage de ven
dredi soir, qui avait fortement détrempé 
le terrain dee grotte», de malencontreu
s e s ondées, tombées dans l a mat inée de 
samedi, pouvaient taire craindre de s é 
rieux e n n u i s pour la première des réu 
n ions d u concours hippique. 

Toutefois , l e t emps s'étant rasséréné 
vers 14 heures, cet te réunion put avoir 
l ieu dans des condit ions satisfaisantes e t 
obt int m ê m e u n réel succès . 

Tous les détai ls e n avaient é t é m i n u 
t ieusement réglés par M.Gabriel d e Oul l -
lebon. l'actif commissaire général d u 
concours: MM. Alfred Duroyon, secrétaire 
et Victor Ramette . trésorier. 

Noté parmi les personnalités : MM. 
Bersez, sénateur : Deltour. maire de 
Cambrai : Sudrae, sous-préfet : 1» c a -

filtalne Lecendre. commissaire délgué par 
e générai commandant le 1er corps : 

MM. Célestin Fauvelle. Albert Brlcout. 
Cardon, P. Desvignes. Drieux. Duverger, 
J. Laffrat, Georges Pagnles. Bernard de 
Guillebon ; le commandant d u Plessls, 
Basquln. membres d u Jury ; Albert Tous -
aanlt . président de l'Union des Combat
tants ; Ernest Halles ; Paul Broy. e t c . . 

La réunion comportait comme épreuve», 

le prix Saint-Georges (Omnium) ; l e 
prix de» Veneur» (officiers), le prix 
Martin-Martine. 

LES RESULTATS 
, PRIX SAINT-OEORGES (Omnium).— 
1er prix, Essaie Y., a M. A. Delvoye de 
Wazlère, m o n t é par le propriétaire ; 2. 
<>ao, au vicomte de Prémont, m o n t é par 
de Brothonne : 3. Darius, a M. Pierre 
Ferté, m o n t é par l e propriétaire ; 4. Mon 
Petiot à M. Pierre Beauduin, m o n t é par 
Mme pierre Beauduin ; 6. Decaudra, à M. 
A. Molsard ; 8. Flère et Brune, s, M. Jean 
Salmon ; Ire flot. . Yllne. à M. Max Bar-
rois, m o n t é par M. R. M. F r u c k o m m e : 
2. Gentan Dalmat, à M. M. WaUaert. 

PRIX DES VENEURS (Officiers). — 
Parcours de chasse, handicap.' — 1er prix. 
Amidon, a u l i eu tenant d e l a Chauvelaia, 
m o n t é par l e propriétaire ; 2. Barysthéne 
n , a u l i eutenant de la S imone ; 3. Es-
manla, au l i eutenant des Roches d e 
Chassay ; 4. ex asquo. Nelson, a u l i e u t e 
n a n t Roux e t Sons-Préfet, a u c o m m a n 
dant Bourcler ; 6. Bacchante , a u l i eu te 
n a n t d e la Chauvelaia ; e. Balancier, a u 
capitaine Esnol ; 7. d'Huis, au l i eute 
nant d e Brothonne. 

PRIX MARTIN-MARTINE. — Ire ca
tégorie. — 1er. Singon, à M. Béghln ; 2. 
Chuehena, à M. Bourcler : 3. Calambac, 
k M. H. Bayard : 4. Decaudra, à M. A. 
Molzard ; S. Domino VI. à M. Taoquet. 

m o n t par M. Des Roche» de Chassay ; 8. 
Flère e t Brune, s M. Jean Belmon ; 7. 
Gao, au v icomte de Prémont, m o n t é par 
M de Brothonne. 

2e catégorie. — 1er ex asquo : Bohème, 
à M. René Roussel, e t Baigneur, k M. 
Robert Marseille, m o n t é par M. Mar
sei l le ; 3. Namsonty, à Mme Barlln m o n 
t é par M. R. Sarlin : 4. Aspiranti à M. 
André Cabour ; S. Atalante III; au v i 
comte de Prémont. 

Société de* Courtes de Le QuetDoy 
La deuxième réunion des Courses du 

Quesnoy aura lieu le dimanche 25 Juin. 
Favorisée par un temps superbe celle 

du 21 Mal a présenté un intérêt de pre
mier ordre tant par la qualité des che
vaux engagés que par le public nom
breux et connaisseur qui se pressait dans 
les différentes enceintes. 

L'élément féminin était des plus élé
gant, au point que nous croyons savoir 
qu'une grande maison de Couture de 
Paris se propose d'envoyer A la réunion 
du 25 Juin ses plus Jolis mannequins, 
porteurs des modes nouvelles. 

C'est la juste récompense des amélio
rations que la Société apporte chaque 
année aux aménagements existants. 

Le grand escalier des Tribunes du pe
sage a recueilli l'approbation générale. 
I) met à la disposition du public ses 
larges gradins d'oùù l'on peut suivre 
les chevaux durant toute la course. 

Nous apprenons avec plaisir que d 
chaises seront réparties dans le pesage a 
l'usage des dames que les longues sta
tions debout fatiguent et qui ne veulent 
pas rester en permanence dans les tri
bunes. Félicitations au Comité. 

Nous publierons dans notre ournal 
du samedi 24 Juin le programme com
plet des Courses auxquelles nous con
seillons à tous les sportsmen de se ren
dre. 

Services spéciaux d'autobus aux dé
parts de Vaienciennes, Le Cateau, Lan-
drecles. Se renseigner auprès des So
ciétés d'autobus. 

wBstmBÊkwmmmmsmBzaksWÊm 
COURSES A AUTEUIL 

PREMIERE COURSE. — 1. Suzerain (Ed. 
Haes) ; S. Heudlcourt (S. Bush) ; 3. Pique 
Nique (E. George). — Gagn.. lO.SO ; PU. 7.00; 
M.S0 ; îi .so. — Pas couru : Prlor, Pl l i ts i , 
Bois Taillis. Pillo, Blng Killer, Souiuoulou, 
Cidre. 

DEUXIEME COURSE. — t. Cavalier Seul 
(U. Cames) : 2. Kohlnoor (L. Nlaudot) ; 3. 
Compère GuUlerl (Ed. Haes). — Gag., 44.50; 
pi., tt.00 ; 11,00 ; 17.50. — Pas couru : Rurtic, 
Snikarl. Ch. tbe Second. Abou. Frago, MUs 
Paso, ReseUt. 

TROISIEME COUBSE. — «rené SvsetMs» 
eha»» « s T a r i s . - l . Milllopiaire n (A. 
Cruttffodr); S. El Radjar (M. Boneventard ; 
a. Afitoto (B. Lock). — Gagn.. «e.so ; pla
cés, 10.00 ; 7,00 ; 7,5p. — Pfo couru : DUC 
d'Anjou. Hibleuse. Blason. Hoselet. 

QUATRIEME COURSE. — I. Le Jubilé (M 
Hiouj ; s. ReVsuil (M. Courreil ; 3. FlaranM 
Orange (M. Tourner). — G.. 70,5» : pi., UM; 
44.00 ; 8,50. — Fa» couru : Saubâd, MlBé 
Iran, Mimlian, Rlroac, Boyal Dntcb. 

CINQUIEME COURSE. — 1. Gnguss» (R. 
Lock) : 2. Le Fétiche II (R. Trémeau) : 3. 
Nel l s Pride (M. Bonaventure). — G., 11,00 ; 
M.. ti.'jO : 8,00 ; 10.00. — Pas couru :' L» 
Brou.-té, Heureux de Vivre, Sllly Bug. Hong 
Cop. Hénonville. 

SIXIEME COUBSE. - I. Dunkerque (R 
Lock) ; 2. Floréador (B. Trémeau) ; 8. Hoin-
bay III (R. Féger). — Gag., t«J0 ; pi., f.'JO; 
13.50 ; 10.00. — Pas couru ; Dark Way. Orner, 
Martinet, Le Boulanger, Brmltort Snrlne, 

mm 

B I L L A R D 

AU BILLARD-CLUB 
METROPOLE FIV01S 

On nous communique : 
« Après la saison sportive 1932-33, qui 

fut particulièrement bien remplie et au 
cours de laquelle le B. C. M. F. gagna, 
en Ire division, la Coupe Ch. Toulet, 
organisée par l'L'.S.L.B.A.. et fut vain
queur, en son siège, des grandes équi-
Fes dé Douai, Cambrai, Vaienciennes, 

actif groupement fivois a procédé au 
renouvellement de sa commission. 

> Après avoir rendu hommage au 
dévouement dont a toujours fait preuve 
le président sortant. M. Vân Bastelaére, 
lequel ne se représentait pas, rassem
blée élut à la présidence M. Germain 
Gifllluy. L'activité de ce dernier est suf
fisamment connue dans les milieux dtl 
billard nordiste pour pouvoir affirmer 
que sous sa direction le B. C. M. 1". n» 
chômera pas et continuera à entretenir 
lès meilleures relations amicales svêc 
les nombreux clubs de la région. • 

D'autre part, nous apprenons que le 
grand groupement fivois sera inces
samment doté d'un billard de match, 
ce qui permet de supposer que bientôt, 
après quelque» mois d'entraînement, la 
B. C. M. F. possédera une des meil
leures équipes représentatives de notre 
région. 

BILLARD-CLUB DES FLANDRES 
ULLB - OéM La P»H. Qoe-Piee» - U i L l 
TOCS LIS JOURS, à t t h. »t k t l Usure. 

ROGER OONTI CHAMPION 
OU MONO* 

T I R A L ' A R C 

PRIX DU CONSEIL GÉNÉRAL 

Quatrième jooraée 
Le» Sociétés suivants» o n t pris part au 

Tir d u C o n n u Oénéral organisé par la 
Fédération d u Nord de la France, au siège, 
130. rue d'Esquermes k Lille : < La Saint . 
Antoine » d'Haubourdln, f Las Grand» Ar
cher» » de Tourcoing, f La Saint-Sébas
t ien » de Comlnes, f Le Vert Feuillage » 
de Linselles. • 

Ont obtenu lés plu» haut» point» : H. 
Honnart. 48 : J. Buchet . 32 ; P. Crépln, 
38 i J. Dé»pinoy, 39 ; J.-p. Deaplnoy. 38 ; 
L. Deery, 36 ; A. Desmarescaux, 34 ; G. 
Lécluse, 34 ; C. Lefrânc. 33 ; A. Ferrant, 
40 ; L. Lepoutre, 38 ; O. Henn'.on, 34 ; 
R. Catteau, 33. 

UNE MAUVAISE 
DIGESTION 

EST SI DÉPRIMANTE 
V o t r e m a u v a i s e d iges t ion e t les douleur» 
s tomacales q u i rendent vo tre v i» al 
pén ib le , son t probablement provoquées 
par l 'hyperehlorhydri» ou e x c è s d'aci
dité. Neutral i ses ce t exeè» d'acidité e n 
prenant d e la Magnés ie B i i m u r é e et 
v o u s é l iminerea la cause principale de 
v o s souffrances. A v e e ta Magnés ie 
Bismurée , q u i e s t b ien tolérée m ê m e 
par le» es tomac» le» plu» délicat», v o u s 
n'attendez pas d e s h e u r e s pour éprouver 
a n s o u l a g e m e n t ; el le ag i t presque Im
médiatement . Une daml-èalQerée à café 
o u tro i s ou quatre compr imés pr i s d a n s 
un p e u d'eau après l e s r epas o u lorsque 
le b e s o i n «e fait sent ir , l o n t disparaître 
les nausée», le» brûlures , le» aigreurs , 
l es flatulences, et l 'Indigestion sou» 
toutes se» t e t t t e s . La Majmesle B1 smur*o 
qui e s t inofTensive et facile k prendre, 
• e t r o u v e e n pondre at e n comprimé» 
dan» toutes pharmacies au p r i x de l o i r s 
e u grand format économique 14 frs 85. 

T. S. F. 
RADIO P.T.T-NORD A LILLE M i n i ) . — 

Lundi 1» iuln. — 8 h. : Revue de la près*» 
parisienne du matin. — U h. 30 : Concert 
organisé psr 1 Assoctatioa de Rsdiophonie 
du Nord ; La Belle Oalathé» (Franr Suppé) ; 
Lé Roi d'Ys ; Paillas!» ; Amotlr tzigane ; 
Célèbre Gavotte de la Princesse (Czlbulku); 
Le Barbier d» Sévllle ; Valse nuptiale (Paul 
Lincke) ; Graaada (Garcia). — 13 b. 30 : 
Informations, «rrlvée dés navire» au port 
de Dunaerouê, cours des valeur». — 19 h. : 
Disques. — 19 h. 15 : Cours, communiqués, 
rappel de» dernier et avant-dernier tirâ
tes des primes. — 19 h. 30 : Causerie llttè-

lire par M. Waringhien, professeur agrégé 
) VUniversité. - « » . « ' : Informations 

Disques ; BritannKus (KScIne) — 30 h. : 
Indication de l'heur» ; résultats du tirage 
des primes. — 80 h. S : Emission des adhé
rents (disques demandés) ; La voix hu
maine je»» Cocteau) ; La Favorite ; L» 
Bello Hélène ; Sphinx. (Francis Popy) l Au
bade damour (Montli ; L'italienne a Alger 
(Bossini) ; La Forêt en loi» (waldeslusl). — 

h. -te ; Retransmission, depuis la 6aJle 
spectacle du Casino de vichy. d'Orphée. 

Î
e Gluck, avec M. Sslnt-Crlcq, de l'Opéra ; 
[lie Olivier Sportlello ; Mlle polovala. 
RADIO-PARIS tt.T» m.] . — 8 h. 45 et 7 a. 

J> : Culture physique, Météo. — 7 h. ii • 
Musique enregistrée. — 1* h. ': Opéras »t 
Oéltet» : Ftdello (Beethoven! : Méphlsto-
Dhélès (Boito) : La Rein» de Saba Gou-
nod) • Roméo et Juliette ; Ballet des fleurs 

09 1 r d é l i c a t 

Le noaileeUnu est —e im 
fertile» en trombU» de texte» 

Cest, notaanmeat, 4 la ismlipatiaa que b 
>» cet e u t saeebide — est 

les phu fréquente» et les pSB» 

lièremeat sujette k cet état saecbide — e»t •oovext redevable de e*e 
miarraÙM», de son nwreekwa. dx défaat d'appétit et de «oxsmeu, ém 
berféo» de chaleur, et axasi, de» boxtea» et suas,—» qui altèrent U 
ixaieàenr du teint. 

LagÉsnii s^ritdésttteet le eaa»ttmmtm d'x» xensaHi 4» xeeees. 
entre aatre», de l'atoai» de l'appareil digestif et de riinafx»»»»» éW 
fooetioae hépatiques. 

Ce x'eet doac pas en provoquant de» irrr»»k»oa» violentes qxe l'on 
peut léseedre le problème si délicat de la conatipatiox. 

H f u t , an co»traire, ainsi qxe b réalise si parfaiteaext b 8 o « -
VUlIne, procéder svee douceur et méthode. 

La tjeevuUne, nouvelle préparation k base de produits d'origine 
végétale, assmw, «an» contractions douloureuse», 1 évacuation réga
lien et complète du contenu de l'intestin. 

La Soavul lne dissipe l'atome de l'appareil digestif, stimule et 
décongesUonae le foie et pxrifie b sang en provoquant l'élimination 
de» toxine» produite» par b constipation on l'insuffisance de» selle». 
Une dragée de Scavullne, prise le soir en se couchant, 
donne le lendemain matin un résultat satisfaisant. 

«tt cbséjM asesa 4* SsMiHa» essthat fvtSm i»sir«fUa< 

car 
êtes S—IM 
Fr. «leSsM 

F>. fM tm i W m r a . , 
• r f l J u n t , » , ! 
Fan». _ . l ïSCAVULlNri: 

(F David). «- 13 h. 5 : L'Actualité srtlstl 
eue. — « h. 3J : Mérouf (H. Rabaud) ; L» 
petit Elfe ferme l'oeil (Florent Schmltt'. — 
18 U. 10 : Causerie agricole : Efforçons-
nous d» produire des blés de qualité, par 
M. Antoine Lecomte. — 18 b. 30 : Cour» 
d'anglais. — 18 h. 50 : Causerie cinématogra
phique. — 19 h. : Chronique des livres, par 
André BlUy : <• ronquet », de Marcel Bou-
jênger. — ir> h. 90 : Orchestre : Stradeua 
(Flotow) : Aubade de Chérubin 'Massenet, 
Fête bretonne (Lauari) ; Deux carUIons 
flamands Blrabesu . 

TOL'R EIFFEL [1.14» m. 8! — 7 h. 45 : Pro
babilités pour la journée. — 8 h. : Relais 
de» P.T.T. • Revue de presse. — 13 h. 4 1» b. 
\S : Cours et informations. — 13 h. 30 : 
Journal parié des agriculteurs. — 18 h. 15 • 
Théâtre. — 19 h. Journal parlé. — 19 b. 
25 ; Magailne. — 80 h. ; Actualités. — '» h. 
30 : Informations. — 90 b. ii -. Relais de 
VIcby : Orphée (Glnck). 

POSTE PARISIEN 13Î8 m . 9 ) — 7 ». 15 : 
MuslQue enregistrée. — 7 h. 30 et 8 h. 15 : 
Revu» de presse. Informations. — 19 h. 10; 
Disque». — 19 b. 35 : Coppélia ; Hérodiade; 
Marouf. — 13 h. 15 ; La Duchesse de Chica
go (Klaman; ; La Geisha (Jones) : L» Che
valier a la rose (R. Straost) ; Schwanda, le 
Joueur de cornemuse (Welnberg»r). — 13 h. 
45 : Duos. — 19 h. : Extraits de Morart (Sa
cha Guitry (R. Habu'. — t» b 15 : Journal 
parlé. — 19 h. 30 ; Disques de jarz. — 90 h. : 
Causeries — 20 h. 30 : Demi-heure des chan
sonniers. — 21 h. 15 s Concer» avao le con
cours de l'orchestre a piectre d» Paris. — 
— 21 h. 45 : Causerie sur M Bretagne. — 
SI h. 50 : Concert. — 23 h. 30 : Informations. 

RADIO-STRASBOURG (345 m.) — 18 h. 
Beethoven ; Trio en ré majeur. — 18 b. 30 : 
Musique de chambra : Trio en ré majeur 
Beethoven). — 19 h. 45 : Disques. — ao b. 
30 ; Disques. — 20 h. 45 : Relais de Vichy: 
Orphée (Gluck'. 

NATIONAL (1.554 m. 4L — 12 h. : Orgue. 
— i-î h. 45 : Concert : Le Misérable paysan 
(Dvorak) ; Suite de sérénades (Herbert) ; 
Bal masqué (Fletcher) ; La Fiancée vendu» 
(Smetana). — 13 h. 45 : Gramoplione. — 
15 h. : Sonate eu fa ilicse mineur i.I. l luré . 
— 15 h. 45 : Danse. — 10 h. 30 : Concert E. 
Cosies. — 14 h. 30 : Sonate en sol mineur : 
Sonate en la mineur (Haendei:. — 20 h. : Va
riétés. — 21 h. 10 : Musique de chambre : 
Trio en si bémol (Schubert) : Ro^e chérie 
(Gretry) : Couplets de Georgett» ; Chants 
d'Auvergne 'Canteloube) ; Trio en do 
(Brahms!. — 23 h. : Danse. 

STrTTGAHT-MUHI.ACKER [3«0 m. «). — 
40 b S : Concsrt d'opéras . La Force du 
Destin ; Simon Boccanogra ; Les Vêpres si
ciliennes ; Aida ; Don Carlos (Verdi) ; Le 
Barbier de Sévllle ; Guillaume Tell (IUs-
slni). — 21 b. 40 : Sonate t Kreutzer Bee
thoven). 

RADIO-LUXEMBOURG 11.190 m. 5). — 
19 h. : Musique enregistrée. — 19 h. 43 : Ou
vertures Italiennes : La Norme (BeUlni) ; La 
Pie voleuse : L» Barbier de Sévllle ; La Tra-
vtata : La Force du Destin (Verdi) ; Cav&l-
lêria rustlcana. — S0 h. 40 : Concert. — 
St h. 15 : Musique varlên enregistrée. — 
24 b. 15 : Danse et variétés. 

BRUXELLES (500 m. V. — u h. : Con
cert. — 13 b. 10 : Musique enregistrée. — 
17 h. : Orchestre symphonique. — 18 h. 15 : 
Musique enregistrée. — 18 b. 30 ; Concert. — 
90 h. : Concert. : Marche héroïque (Sauit-
Saéns) ; Carmen : La Vivandière ; Rêves de 
printemps ; Zampa ; Dans l'azur. — 90 h. i0; 
La Farce de» bossus, d'après nu fabliau. — 
91 h. b : Bénéfices, pot-pourri (Morena) : 
Dans» russe (Bullérian) : Hans. le Joueur 
de flûte ; Ballet (Popy. — t » . 4» i Concert. 

VIENNE '518 m.'. — 19 h. 10 : Concert mi
litaire. — 21 h. : Concert. . - 22 h. 40 : 
Danse. 

sur un compte courant postal, dont la 
numéro doit être précisé, ou au djnû-
cile du déclarant, une taxe supplémen
taire de 0 fr. 25 étant due pour 'a 
présentation à domicile. 

Le recouvrement des redevances sers 
effectué ultérieurement par les soltte 
de l'administration des P.T.T. 

Il est rappelé qu'aux termes de U 
loi sont exemptés du pale.neut de la 
redevance : 

a) Les postes en essais dans les labo
ratoires ou détenus, en vue de ia 
vente, par les constructeurs tt Its 
commerçants patentés. 

b) Les postes détenus par les établis
sements hospitaliers et d'ass:s-.*nce 
gratuite, les établissements d'ensei
gnement public, les aveugles, les mu
tilés de guerre et du travail au *aux 
d'invalidité de 100 %, les mutilés de 
guerre de l'oreille. 

c) Les postes établis en vue d'ui 
service public par l'Etat, les éeparte-
ments et lés communes. 

Agriculture 
Commerce 

Industrie 
MARCHÉS DE LA REGION 

A Auxi-I»-Chtt»au. — Beurre, 6.80 la 
livre ; oeufs. 9.50 le quarteron : poules. 
27 4 36 fr. la paire : poulets. 33 à 86 fr. 
la couple ; canards. 18 4 33 fr. p . ; oies, 
30 4 40 p. ; pigeons, 8.50 la couple ; la
pins, 8 438 fr. p. : pommes de terre, 0JO 
le k. : nouvelle», l i e le k. ; blé, M fr. ; 
avoine. Se fr. : seigle, 70 fr. : escourgeon, 
64 fr. : maïs : 100 fr. les 100 kilos. 

Pieds Brûlants 
Soulagée en / Minute! 

Obtenes le soulagement *--*ixt»nà 
des pied» sensibles, fatigués, " 

Joureux. AJoûtês"**ee 6«>«atea 
Hodcll 4 de l'eau .Jusqu'à ce o ^ e S T a S 
do 

I apparence du lait. Trempez vos p ieds 
dans ce bain la i teux et o x y g é n é e t v o a s 
sent iras la douleur disparaître à a m u r e 
que les sel» curaUf» f e ï p é n è t r t ê l t , -

Congest ion supprimée , inf lammati 
icrie , cors amol l i s , bien-être e n n guérie, 

m i n u t e 

TZ7-^7 

DÉCLARAT10N DES POSTES 
RÉCEPTEURS 

DE RADIODIFFUSION 
La loi de finances du 31 mai 1S33 

institue une redevance pour -iroit 
d'usage sur les postes récepteurs tic 
radiodiffusion. 

Les détenteurs de ces postes srjnt 
tenus de faire une déclaration oons. les 
trente jours de l'entrée en BOJteHljn, 
et, pour les postes do.ja exlsta'.its, .• u 
cours du mois de juin 1933. lis doi
vent, en conséquence, soit dép^er .a 
déclaration au bureau do poste de leur 
localité on de leur circonscription 
postale, soit la transmettre par lettre 
en franchise au receveur de ce bureau. 

La déclaration doit contenir les 
noms, prénoms, profession et adresse 
des détenteurs de postes. D'autre part, 
elle doit Indiquer la catégorie dans 
laquelle rentre le poste employé ; la 
premièro catégorie comprenant les 
postes à cristal sans dispositif com
portant l'usage de lampeu; la deuxième 
le« postes n'appartenant pas à la pre
mière catêgone et non utilisés pour 
des auditions publiques ; la troisième 
les postes utilisés dans une salle d'au
ditions gratuites ou dans un lieu 
ouvert au public ; la quatrième, les 
postes installés dans une salle d'audi
tions payantes. 

Enfin, la déclaration comportant en
gagement de paver chaque année, saut 
résiliation, les dedevgnees exigibles, il 
doit être indiqué si lé versement de la 
redevance sera fait au guichet du bu
reau des P.T.T. de la commune ou du 
quartier, ou par prélèvement d'office 

AU CONDITIONNEMENT 
OE R0UBAIX 

Mouv»m«nt du 12 au 17 Juki 
Textiles artificiels. 71 k. : Laine» pei

gnées. 513.920 k. ; Laines filée» : fils pei
gné». 94.845 k. : flU cardé», 10.631 k. ; 
Blousses e t Laine» diverse», 36.647 k. ; 
Cotons. Jute . Lin, e t c . , 55 492 k, — total : 
701.606 kilos. 

Conditionnement», 1.646 ; Titage», 544; 
Dégalasages. 19 ; Essais divers. 33 ; Me»u-
rage, 30 pièce». 

Marché 4 terme de Roubaix-Tourcoing ; 
57 392 kilos. 

LE MEILLEUR TRAITEMENT 
Tous les malades a t te in t s d'une affec

t ion des bronches accompagnée d'op
pression nous sauront gré d e '.eux re
commander la Poudre Louis béeras , c e 
remède r i s imple e t si efficace. L a Pon
dre Louis Legras, qui ne présente au
c u n inconvénient , peu t être etnplrvee 
m ê m e pour l e s e n f a n t s : e l le sou lage 
in s tan tanément les plus violents accè s 
d'asthme, catarrhe, essouff lement , toux 
de viei l les bronchites e t guér i t progressi
vement . Prix d e la boite 6 Fr. S t (Im
pôt compris) d a n s toutes les p h a r m a 
cies. 1351. 

A U C O N D I T I O N N E M E N T 
O E T O U R C O I N G 

Entrées du 12 au 17 Juin 1»J3 
Laine peignée. 862.071 k. : Laine filée, 

143.453 k. : Blousses e t Laine» divers*», 
379.310 k. : Coton. 28.638 k. — lotal ; 
1.313.472 kilo». 

Conditionnements, 2.880 : Titrage», 365; 
Dégraissages, 7. 

Marché 4 terme Roubaix-Tourcoing ; 
33.333 k. 700 ; Anvers : 28.681 k. «00. 

0 — 0 
Imp. du Réveil *m n< 
UGerxnt ~ a 18», rœ de Perla, Lille 
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LA CK&wiièir® 

Olivier DUVERGER 

Cette déclaration, madame, qui con
cordait avec celle de la fermière de 
Beauvoir Jetait une lumière suffisante 
sur l'origine de Mlle Villar. une certitude 
a des faits qui n'étaient que présomp
tions, mais présxMnptlans très justes. 

— Oh ! Ne me faites plus attendre, 
M. le luge, n est tempe maintenant de 
tout me dire du rôle qu'a Joué cet homme 
et de me révéler quel et* le hen qui peut 
rattacher son arrestation à la dispari
tion de ma fillette. f 

— Oui. Madame, Je Tais vous le dire. 
j'xl tant tardé parce que l*ai préfère 
avant de vous mettre en i^deenre d'une 
révélation qui sent pour éW» aussi pé-
ntue ejtfmttagistue, voue dire cwnoien 

j'espère que vous aves retrouvé votre 
fille. 

— Alice Villar serait ma fille ! 
— Je le crois, Madame. C'est une des 

raisons pour lesquelles j'ai tenu à vous 
convoquer A mon cabinet afin de vous 
l'apprendre en vous donnant comme ga
rantie de mes paroles connaissance de 
l'enquête effectuée à ce sujet. 

La jeune femme ne répondit pas. Trop 
émue pour parler elle n'arrêtait pas les 
larmes de joie qui voilaient ses grands 
yeux. Elle avait retrouvé sa fille 1 Sa 
fille, qu'elle avait tant pleuré. Ce bon
heur était-il possible ? Oui, elle en était 
sûre maintenant. Le récit du Juge ne 
pouvait laisser subsister de doute. D'ail
leurs elle saurait bien reconnaître son 
enfant qu'il lui tardait de serrer dans 
ses bras car un cœur de mère ne peut 
se tremper ! 

Comme elle manifestait ce légitime 
désir, le magistrat s'excusa de la retenir 
quelques minutée encore, ajoutant en 
souriant : 

— Je me félicite de votre bonheur, 
M"1*"» et Je suis heureux d'y avoir 
contribué. Ma tache hélas n'est point 
finie. Votre Joie vous s. fait oublier que 
J'ai encore quelques révélations à vous 
faire, moins agréables que celle-là. 

— Oh 1 pour mot. plus rien ne compte, 
puisque j'ai retrouvé mon enfant. 

— N'étiez-vous pas, tout & l'heure, dési
reuse de connaître les raisons qu'avait le 
meurtrier d'Anderson de cacher à tous 
la véritable Identité de Mademoiselle 
votre fille ? 

— C'est vrai ! Dans ma Joie, j'oubliais 
ce détail. Apprenez-le mol vite pour que 
je coure embrasser mon enfant Debe-
zleras, dites-vous, avait intérêt à laisser 
ignorer la véritable naissance de cette 
enfant f 

— Oui, Madame. Et c'est la crainte de 
voir Andersen, qui n'était autre que 
l'Inconnu dont la femme Mars, du Cros-
de-Cagnes reçut un soir la visite et 
auquel elle vendit le cadavre de aa 
fillette pour sauver la vie de la vôtre, 
dire un Jour ce qu'il savait, qui a armé 
son bras contre lui, en frappant indirec
tement mais aussi sûrement le Docteur 
Darbois. 

— Ce Deberieras, M le juge. Cest oe 
Ludwig Meister, aux menacée ronstantw 
n'est-ce pas ? 

— Non, Madame, oe Debesteras n'est 
pas Ludwig Meister, 11 se nomme Robert 
Vlllacbtt, 

La Jeune femme s'était dressée, angois
sée, sécriant :' 

— Robert ! Mon beau-frère ! Lui ! 
L'assassin. Cest impossible 1 Ce ne peut 
être vrai! 

« , Hélas I Madame, tt a tout avoua 1 

Dans un cri, Mme Villache bouleversée 
par cette révélation inattendue et cruelle, 
s'évanouit 

EPILOGUE 

Les jours passèrent. L'instruction de 
l'affaire Robert Villache se poursuivait 
hâtivement 

Le criminel qui avait à la première 
heure reconnu sa culpabilité ainsi que 
le magistrat l'avait Indiqué A sa belle-
sœur s'était ressaisi. Il ne voulait pus 
parler et le Juge s'efforçait de rechercher 
le véritable mobile de ses crimes. H se 
demandait comment le misérable avait 
pu découvrir le lien qui l'unissait à la 
jeune chevrtere de Beauvoir puisque 
seule au monde Anderson connaissait 
son secret. 

Il était certain que l'industriel ayant 
retrouvé la trace de sa nièce qu'il croyait 
morte, l'avait rejointe. Dans son esprit 
l'idée de l'épouser avait germé. Par 
amour, non, par intérêt sans doute. En 
l'épousant, il ne risquait pas de se voir 
dépouillé d'une pr :. fis ses biens. La 
jeune fille n'était-elle pas héritière légi
time de son frère tragiquement tombé A 
la Dent du Chat et dont 4 la mort de 
l'enfant, sa beue-sesur lui avait aban
donné toute la succession. Nul doute 
que ta relu* que lui avait empesé Allée 

Alice Villar l'ait décide au meurtre de 
ceux qui pourraient un jour l'éclairer 
sur sa naissance. La disparition du petit 
bracelet confirmait cette supposition. 

Orace aux indications d'André Dar
bois, la jeune fille était partie à Mul
house, A la recherche de sa mère. Mise 
en présence de l'industriel, elle avait cru 
reconnaître en hd Debesieras. L'homme 
n'était pas grimé comme A la ferme, 
mais ses yeux, sa voix rappelaient trop 
à U pauvre enfant le prétendant auquel 
elle avait préféré le Jeune médecin. 

Robert Villache avait hésité, avant de 
se décider au voyage résolu par sa belle-
sosur. Mais, désireux de satisfaire la 
jeune femme qu'il allait épouser enfin, 
il s'était Joint A leur groupe. Des leur 
arrivée A Saint-Marcellin, Alice avait 
averti le père Ventavon de ees soupçons 
sur l'Identité de leur compagnon. Le 
paysan avait, lui aussi, reconnu Debe
sieras et sûr de ne passe tromper, l'asait 
épié et rismenné en l'areetant au pas-
ment où il allait commettre un dernier 
crime. 

Les faits récents s'enchaînaient aveo 
une logique parfaite. Le Juge d'instruc
tion cependant ne parvenait pas A les 
rattacher au passé dont Ils dépendaient 
A coup sur. Comment faire la lumière 

H était évident que s'il parvenait A 
établir que Robert Villache connaissait 
Anderson, et son secret, le problème était 
résolu. 

L'étude approfondie du dosste. de l'af
faire d'Ariette Villache. celle des procès-
verbaux de l'accident de son père A la 
Dent du Chat, et les renseignements 
fournis par la police judiciaire sur An
derson hd apportèrent l'explication qu'il 
recherchait 

Le financier Anderson fut identifié 
comme un redoutable malfaiteur Inter
national ayant opéré dans tous les pays 
sous différents noms. Cest ainsi qu'on 
avait signalé son séjour A Aix-les-Baius 
en même temps que les Villache chez 
lesquels il fut admis. Les malheureux 
ignoraient que le riche estivant qu'ils 
recevaient chez eux était un escroc re
cherché par toutes les polices d'Europe. 

Le jeune Robert VlOache. tourmenté 
par l'amour qull a- ait en dépit de son 
atajlaga avec son frère, ounsiivé peur 
afarcelle, avait résolu de as venger de 
lui n avait découvert le véritable carac
tère d'Anderson sous le nom de Patrick 
O* Margor autour d'une table de jeu. 
Vite ils s'étaient entendus. Une excursion 
A la Dent du Chat avait servi ses projets 
crtriiines». Dune poussée brutale U avait 
précipite ««o Lrere dans le vide, espérant 

que sa veuve, consentirait un jour A 
l'épouser. 

Les années qui suivirent déçurent son 
espérance. L'amour maternel que la 
jeune femme portait A son enfant acca
parait son cœur, n'y laissant pas de 
place pour un autre amour. 

Avec le temps, la situation financière 
de Robert Villache. noceur effréné, de- I 
venait de plus en plus compromis». M 
nièce maintenant le gênait doublement. 
H songea que si elle disparaissait de Son 
chemin, sa mère isolée dans la vie, 
accepterait son amour. 8a mort d'autre 
part, lui rendait l'Importante i 
de son frère. 

Les événements pressant 11 
d'agir. Il n'osa pas cependant refaire 
sur l'enfant le geste meurtrier qui l'avais 
privé de son père. H appela Patrick è 
son aide. Il lui demanda de se rlisig» 
de l'enlèvement et de U mort de la, 
fillette. Patrick accepte moyennant cnuq 
cent mille francs. Robert qui M posas» 
dalt qu'une partie de cette somaxe, lut 
fit accepter un acompte de trois cent 
mille francs. 

U 


